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Renouvelé à son image 
 

L’Eternel Dieu dit : « Il n’est pas bon que l’homme soit seul. Je lui ferai une aide qui soit son vis-à-

vis. » L’Eternel Dieu façonna à partir de la terre tous les animaux sauvages et tous les oiseaux du 

ciel, puis il les fit venir vers l’homme pour voir comment il les appellerait. Il voulait que tout être 

vivant porte le nom que l’homme lui donnerait. L’homme donna des noms à tout le bétail, aux 

oiseaux du ciel et à tous les animaux sauvages, mais pour lui-même il ne trouva pas d’aide qui soit 

son vis-à-vis. Alors l’Eternel Dieu fit tomber un profond sommeil sur l’homme, qui s’endormit. Il 

prit une de ses côtes et referma la chair à sa place. L’Eternel Dieu forma une femme à partir de la 

côte qu’il avait prise à l’homme et il l’amena vers l’homme. L’homme dit : « Voici cette fois celle 

qui est faite des mêmes os et de la même chair que moi. On l’appellera femme parce qu’elle a été 

tirée de l’homme. »  

C’est pourquoi l’homme quittera son père et sa mère et s’attachera à sa femme, et ils ne feront 

qu’un. L’homme et sa femme étaient tous les deux nus, et ils n’en avaient pas honte. Gn 2.18-25. 

 
Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour de Dieu et la communion du Saint-Esprit soient 

avec vous tous ! Amen. 

J’imagine que nous avons tous regardé une émission télévisée sur la restauration des tableaux ou 

des monuments. Le contraste d’un tableau, par exemple, avant et après sa restauration est parfois 

stupéfiant. On enlève une croûte de saleté accumulée à travers des siècles, qui cache des détails ou 

même toute une image du tableau. Une fois restauré, on découvre qu’une image douteuse aux 

couleurs ternes, est en réalité une belle image aux couleurs vives. Ce qui était peu attrayant est 

devenu admirable. 

Nous pouvons ressentir la même admiration en lisant les deux premiers chapitres de Genèse. En 

lisant la description du monde que Dieu a créé, un monde où tout était très bon, c’est un peu comme 

regarder un tableau restauré : nous y voyons une image que nous ne voyons plus. Cette image a été 

gâchée, partiellement effacée et couverte d’une épaisse croûte de saleté. C’est surtout vrai au sujet 

de l’homme. En nous regardant les uns les autres, il est difficile de reconnaitre la noble créature 

créée à l’image de Dieu, une créature à qui Dieu a confié la gestion de la terre, qui a donné à tous 

les animaux leur nom, qui vivait en parfaite harmonie, qui était nu et n’en éprouvait aucune honte. 

Que sont-ils devenus l’homme et la femme de Genèse ? Pouvons-nous revenir à cet état des choses 

? Ou est-ce juste une sorte de nostalgie mythique qui n’a rien à faire avec la réalité ? 

En répondant à une question sur la validité du divorce, Jésus nous fait revenir sur le plan de 

Dieu et sur l’image à laquelle il nous a créés. Certains pharisiens l’abordent pour lui tendre un piège 

et pour justifier de leur tradition. Moïse avait autorisé le divorce. Qu’en dit Jésus, lui ? Il dit, « C’est 

à cause de la dureté de votre cœur que Moïse vous a donné cette règle. Mais au commencement de 

la création, Dieu a fait l’homme et la femme ; c’est pourquoi l’homme quittera son père et sa mère 

et s’attachera à sa femme, et les deux ne feront qu’un. Ainsi, ils ne sont plus deux mais ne font 

qu’un. Que l’homme ne sépare donc pas ce que Dieu a uni. » Mc 10.5-9.  

Jésus ne prend pas pour norme et modèle de comportement le tableau abimé et couvert d’une 

croûte de saleté, c’est-à-dire l’homme rebelle chassé du jardin et couvert de péché. Au contraire, il 

prend pour norme et modèle la création et la volonté parfaites de Dieu. Il nous dit en effet, que la 

solution à nos multiples problèmes tels que le divorce, n’est pas d’accepter et de nous accommoder 

de la dureté de l’homme pécheur, mais d’être renouvelé à l’image et à la gloire de Dieu. Lui, Jésus-

Christ, l’image du Dieu invisible, nous renouvellera à l’image de Dieu.  
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Quelle est donc l’image de Dieu ? Que nous montre Genèse et le reste de la Bible ? Ce n’est pas 

une ressemblance physique car Dieu est esprit et n’a pas de corps comme nous. Sur ce point la 

Bible est claire. L’image de Dieu concerne surtout la justice avec laquelle Adam a été créé. Une de 

nos confessions luthériennes explique que cette « justice originelle ne consistait pas seulement dans 

une proportion égale des qualités du corps, mais encore dans les dons suivants : une connaissance 

plus certaine de Dieu, la crainte de Dieu, la confiance en lui ou, sans aucun doute, la droiture du 

cœur et la force de faire ces choses-là. C’est ce que l’Ecriture atteste quand elle dit que l’homme a 

été créé à l’image et à la ressemblance de Dieu. » Apologie de la Confession d’Augusbourg, II, para 86.  

Cette justice originelle se voit dans ce texte de Genèse. Adam vivait en présence de Dieu. Il 

connaissait Dieu, entendait sa voix et pouvait faire tout ce que Dieu voulait. Adam était au sommet 

de la création de Dieu. C’est pourquoi Dieu a fait venir vers l’homme tous les animaux pour 

qu’Adam leur donne un nom. Puis, parce que l’homme n’était pas comme les animaux, Dieu a créé 

la femme à partir d’une côte de l’homme. Cet homme et cette femme ont formé le premier couple. 

Et cela était la norme, le dessin parfait de Dieu pour tous leurs descendants : C’est pourquoi 

l’homme quittera son père et sa mère et s’attachera à sa femme, et ils ne feront qu’un.  

Puis Dieu ajoute un détail qui en dit long sur cette justice originelle : L’homme et sa femme 

étaient tous les deux nus, et ils n’en avaient pas honte. Ils n’avaient pas honte parce qu’ils étaient 

sans péché, parfaits comme Dieu les avait créés. Ils ne connaissaient pas encore ce que c’est que le 

péché, la culpabilité et la honte. Au contraire, ils connaissaient parfaitement Dieu et sa volonté, lui 

faisaient une entière confiance et s’occupaient parfaitement et de bon cœur de toute la création de 

Dieu.  

Manifestement, ce n’est plus là notre condition. Nous portons des vêtements ! Mais porter des 

vêtements n’est pas le problème. Le problème, c’est que l’homme s’est écarté très loin de l’image 

de Dieu. L’apôtre Paul souligne notre disgrâce. Il dit que les êtres humains « tout en connaissant 

Dieu, ils ne lui ont pas donné la gloire qu’il méritait en tant que Dieu et ne lui ont pas montré de 

reconnaissance ; au contraire, ils se sont égarés dans leurs raisonnements et leur cœur sans 

intelligence a été plongé dans les ténèbres. Ils se vantent d’être sages, mais ils sont devenus fous, et 

ils ont remplacé la gloire du Dieu incorruptible par des images qui représentent l’homme 

corruptible, des oiseaux, des quadrupèdes et des reptiles. » Rm 1.21-23. C’est-à-dire, l’homme s’est 

prosterné devant des images de lui-même et des animaux auxquels Adam avait donné leur nom ! 

Cela veut dire que nous avons perdu la connaissance de Dieu et avons mis notre confiance en nous-

mêmes, et bêtement, en des bêtes !  

De plus, Paul dit que « leurs femmes ont remplacé les rapports sexuels naturels par des relations 

contre nature ; de même, les hommes ont abandonné les rapports naturels avec la femme et se sont 

enflammés dans leurs désirs les uns pour les autres ; ils ont commis homme avec homme des actes 

scandaleux et ont reçu en eux-mêmes le salaire que méritait leur égarement. » Rm 1.26-27. C’est-à-dire, 

nous sommes tellement écartés de l’image de Dieu, de la connaissance et de la justice avec 

lesquelles l’homme a été créé, que nous agissons contre nature. Nous ne reconnaissons plus ce qui 

est naturel et ce qui est une corruption. Il y a si longtemps que nous regardons un tableau abîmé et 

couvert d’une croûte de saleté, que nous avons oublié l’image originelle cachée en dessous. Du 

coup, nous avons perdu tout repère pour répondre à une question de comportement.  

La question dans la lecture de l’Evangile (Mc 10.2-12) est celle de la validité du divorce. Moïse 

avait cédé à l’intransigeance des Israélites, à leur dureté de cœur. Mais c’est pire aujourd’hui. Nous 

disons, faites comme vous voulez ! En fait, vous n’avez pas besoin de vous marier, ni d’être homme 

et femme. Vous pouvez même vous livrer à la bestialité. Ils se vantent d’être sages, mais ils sont 

devenus fous. Ce sont des aveugles qui conduisent des aveugles !  
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Jésus lui, nous dit, « Mais au commencement de la création, Dieu a fait l’homme et la femme ; 

c’est pourquoi l’homme quittera son père et sa mère et s’attachera à sa femme, et les deux ne feront 

qu’un. » Jésus ne prend pas notre pensée déréglée pour norme de conduite, mais la condition dans 

laquelle nous avons été créés. Il enlève la croûte de saleté du tableau et nous fait voir l’image 

originelle. Car c’est ça qui est bon et salutaire et rend heureux.  

Or, cette parole de Jésus est dure, car il en tire la conclusion suivante : « Celui qui renvoie sa 

femme et qui en épouse une autre commet un adultère envers elle, et si une femme divorce de son 

mari et en épouse un autre, elle commet un adultère. » Mc 10.11-12. Il associe le divorce à l’adultère. 

Qui plus est, la Bible nous enseigne que la vie sexuelle est réservée au mariage, point. Pas d’union 

sexuelle avant ou après le mariage, ni en dehors du mariage. Et surtout pas d’homosexualité ou de 

bestialité. L’homme quittera son père et sa mère et s’attachera à sa femme. Point.  

Ai-je besoin de dire que notre culture ne fait plus aucun cas de ce texte de la Genèse ni du 

divorce ? Elle réclame une entière liberté sexuelle et nous autorise à faire presque n’importe quoi à 

propos de la sexualité. Et nous la regardons à la télévision ou sur l’internet ! Du coup, nous avons 

du mal à contredire ce point de vue à cause de nos propres mauvaises expériences et déceptions, et à 

cause de notre propre dureté de cœur. Que faire donc pour être renouvelé à l’image de Dieu ? 

Changez d’attitude et croyez à la bonne nouvelle !   

La bonne nouvelle est que Jésus est le second Adam qui a parfaitement gardé l’image de Dieu. 

Il nous a montré ce que c’est que de « craindre et aimer Dieu par-dessus tout et mettre en lui notre 

entière confiance. » En effet, Jésus « a été tenté en tout point comme nous, mais sans commettre de 

péché. » Hé 4.15. Il a donc accompli toute la volonté de Dieu. Puis, étant parfait, entièrement juste 

devant Dieu, il s’est donné en sacrifice pour nous, de sorte que « nous avons été rendus saints —

c’est-à-dire agréables à Dieu — par l’offrande du corps de Jésus-Christ une fois pour toutes. » Hé 

10.10. Jésus est devenu comme nous afin de nous transformer et de nous renouveler à l’image de 

Dieu, afin de nous rendre la justice originelle qu’avait Adam au commencement. En conséquence, 

« Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées ; voici, 

toutes choses sont devenues nouvelles. » 2Co 5.17. 

En répondant à la question sur le divorce, Jésus met devant nous la norme de la création 

originelle de l’homme. Cela concerne non seulement notre couple et notre sexualité, mais tout 

aspect de la vie. L’homme que Dieu a créé était parfait. « Dieu créa l’homme à son image, il le créa 

à l’image de Dieu. Il créa l’homme et la femme. Dieu les bénit et leur dit : « Reproduisez-vous, 

devenez nombreux, remplissez la terre et soumettez-la ! Dominez sur les poissons de la mer, sur les 

oiseaux du ciel et sur tout animal qui se déplace sur la terre ! » Gn 1.27-28. Du coup, il n’est pas 

satisfait d’un tableau abîmé et couvert d’une croûte de saleté. Il veut restaurer le tableau et 

renouveler sa gloire. La Bible dit que Dieu nous a « prédestinés à devenir conformes à l’image de 

son Fils, afin que celui-ci soit le premier-né d’un grand nombre de frères. » Rm 8.29. Elle dit que, « de 

même que nous avons porté l’image de l’homme fait de poussière, »  — c’est-à-dire Adam — 

« nous porterons aussi l’image de celui qui est venu du ciel » — c’est-à-dire Christ. 1Co 15.49.  

Dans cette nouvelle vie, il n’est pas question seulement de justice, d’une qualité morale, mais 

aussi de la résurrection des morts ! Adam est mort pour sa rébellion, et dans la foulée, nous avons 

tous été condamnés à mourir. Mais Christ a tout renversé ! En effet, « Si par un seul homme, par la 

faute d’un seul, la mort a régné, ceux qui reçoivent avec abondance la grâce et le don de la justice 

régneront à bien plus forte raison dans la vie par Jésus-Christ lui seul. » Rm 5.17.  

C’est pourquoi Jésus nous appelle à le suivre, à être ses disciples. Il nous appelle à mettre notre 

entière confiance en lui pour qu’il nous transforme à son image par son Esprit. Si donc, il ne nous 
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permet pas de nous comporter selon les normes du monde, c’est parce que Dieu nous a réservé 

quelque chose de meilleur. Toutes les prescriptions morales du Nouveau Testament ont pour finalité 

ce renouvellement à l’image de Dieu. Par exemple, « Ne vous mentez pas les uns aux autres, car 

vous vous êtes dépouillés du vieil homme et de ses manières d’agir, vous avez revêtu l’homme 

nouveau qui se renouvelle pour parvenir à la vraie connaissance, conformément à l’image de celui 

qui l’a créé. » Col 3.9-10.  

Comment donc ? Du mensonge au mariage, ne nous résignons pas à l’image de l’homme 

pécheur, mais accrochons-nous à Christ pour qu’il nous renouvelle à l’image de Dieu. Cherchons la 

volonté de Dieu en toute chose, car « nous savons que tout contribue au bien de ceux qui aiment 

Dieu, de ceux qui sont appelés conformément à son plan. » Rm 8.28.  

Que la paix de Dieu qui dépasse tout ce que l’on peut comprendre, garde votre cœur et vos 

pensées en Jésus-Christ, pour la vie éternelle ! Amen. 

Pasteur David Maffett 

 
 


